
• ' ' " ' " 

H . S -
LsjLTTmsixsei. r>a jH.otnBAJjg^roimR^ogggg. 

LE ISORD 
ArmetiUore*. — Récêition, t_ Marin 8 0 i r j j 

sept heures al demi*, au avilie'-, d'une alfluenci 
eoneidér..ble massée me de la Oare. , Cl l l i # u j a 
réception de la Musique municipale d'Honplines 

isluafi d< 
1 deléf »li 

* " ••• - — y ^ ' i ^ — v» uu» tu'.viroas Uimtiem cer> 
tège aux vainqueurs^ 

Sur l i roule ^ " . ^ a p l i o e s la plupar de» m a i s o n ! 
« a i e n t p a v o i ^ , , i , , applaudissements nourris 

i w f j n t 8 0 l d ' g n ô 1O DaBiage des musis ieus . 
u a M a n q u e « u n i c i p t l e a aie rec,ue à la mairie 

" r . o \ i r , i i n i i p a r j â nouvelle administration. 
Coftcoura de chtmu ratiers. — On noua pria 

« e donner lea résultats du concoure de chiena r e 
liera qui .duaaiM'je dernier, avait e l thé une grande 
a/Hniince d aav . teurs dans la salle du Ratier-Ulub 

PAS-DE-CALAIS 
BfeTHURTB 

CHUTE D'UN ECHAFAUDAGE A LIEVIN 

I teax v ic t ime* 
terrible aceident est 

Q, dans 1 
HoniUay. 

'Wm 
%l;u-. hi'-iimw. - &u i 

t | l - V . 

a mandat d'arrêt 

iculpé de • 

. r f n . 
alarii deruta-, la gendarmerie faisait ean lnt 

irieiriHivw d u livras à ~ 
•traita il sur nuqnels lion 
ri.eiu' ,U uni èle relavés. 

Bi.lin, M. Jossph Bigosse, 

•••uiipinu*. 263 francs, fi: 
au bureau deM-ladiefù.-
Mme -veuve Béai, do Tnii/* 

i la pror-r: 

A.VE-SNKK 
AvcamoUVi*. — Deux vols ont ati commis eu 

la toute d'Etnnaagt, l'un clie^ Mme Ve Doalet 
blanchisseuse, a qui on a pris uno paire de drap: 
d« lit appartenant au buffet de Yalenniennes 
l'autre chez H. Adolphe Fusse!, a qui on a dôroh 

h LU ,,t>.j M 

Utiarx«M 

s nommé Mabieux, Reoo.de C 
i, pour tent tivejla vol commue 
ffractiun dans lo domicile Je M. 

LWsbre, Aieiaedre, cabaretier. 
Lens. - 1 u gendarnierln recherche lo nomme 
ii-tAP Vu n rt mis; fi ne, tei rabïiei ,ianilp6 de vol d'où-

de M.Dumoul, Henri, eutrepre-

Yiolint incendie. - Mardi 
deux heures d« l'api P-S-midi, un violant 

incendie s'est déclare a Oourges, dans une 
>tttfl r»rme appartenant ;i M. Jesu-Tinpliste 
' i r e.i»d:l l-Wle, et occupe par lui. 
M»Iflré lo promptitude des secours, la nial-
>n d'brlHlatUm et les dépendances ont éU1 

dtlruJl'-s en très peu de temps. 
Une vache et un porc ont ' 

llmnmns. On n'a rien pu sauvai 
ni des instrumenta araloin-s. 

1.03 d' gûts évaluas à &000fl 
sunt qn u moitié couverts pur u 
lu compagnie l'A iglo 

• du mobilier 

(juand l'incendie a éclulé toutes lea person 
nés de la maison travail 1;d*nt anx champs 
saut un vieillard, M. Gutsltla Wartelle, oui 
était malade et alité et qui n'a du son sajut 
qu'au dévouement de quelques voisins. 

our demeurait i Bruay. ayant déjà subi quatre 
u , se voit infliger SB jours de prison 

our coupa ut blessure* et bue de clôture. 
Daus la nuit du ai au 23 avril, il a frappé sa 

9 Dou riens, veuve Lacroix 
: Lacroix, porc* qu'elles i 

f l l IM-

Ut 
e chez un nommé Jean-

ulauiué par défaut 
L journalier ; 

avril par le ua 

- ModesU Desj> 

é A Lens, sue d 
ee, est condamn 

e prison pour s'être fait prèier 
r mineur i llmanes, eondamné par défini 

3 ï» t t de lô f r .s 

Il est bitn facile de diro. aani prouvée, due w n 
gnon, mon be;>u-frén s'est pas rénabliMk. Wa» 
Snon n'a jamais fait de politique, et sV uavaM en 
faire un Jour comme lu sieur Uurmanjt ferais; tout 
le poiaibd 

J'Malsi 

tafi 
— Clovii Hen et, ni a Fi>liévres (arrondisse' 

a Saint-Pnl). 

. Le tribunal le 
rnbu>i decooflance. 

» pardéfuut i 6 mois 

r Uurmanjt ferais; tout 
iiiiieenubstiunM. 
le ses votas Uni pour le 11 juillet 
lions sénatoriales, et je puis dire 

ie Wagnon est rtonbltcain. 

Coraaaei m'accuee d'avoir 
réaetlonnnlre , L ' 
•s»! fois de plus 

Ksl-ea nsi ' 

brasseur a Ufladsin, 

In ralaur du la blèro confisquée pour r«.faa d 
cice et HIUI insiallaiion ci^udesline d'une 
BBaBL 

1 éthanoia, les fn'i'es Edouard et Jules 

ture de 1 
el<\, 

. DgM de t.". a 

•t vagabondage à Iféuln-LiSlard. 
s de prison pour outragea a 

LE CRIME D'HALLUIN-MENIN 
devant ia Cour d'assises de Bruges 
Lundi sont venus, r * ^ , k C o U r t i ' f t B s i s e s 

de Umatf. ^ af-baU dit émue d'Hallaln-
.-•ntn, qui R si vivement pn^ionne toute la 
région du Nord de la France, ntn>l que colis 

Accident à la fosse du 7on*tn - L U ^ I J |de la Doîgique limittophr 
vers mliï, un n o i r - ^ B e - Q i l L e f e D v r e ( c h t r . v 

geur, a l* i n é d i t e du tonbin, des mines de 
Dou.îjrt, n et* blessé au pied droit par la 
chuta d'an morceau de 1er. 

H^bln-Lléian*. -
. - Mardi. 

Venant, ag* de U i 

à r . s; 
Plusie 

demie du 
Drofioml, li' 

lecteurs ae rappellent ce draine dans 
|«>ru«l l;i vuuve Lcpers a été lâchement asst 

lerrogatoire, l'aadilion des témoins 
les plaidoyers ont duré jusque meicredî 
midi. 

C O N D A M N A T I O N A M O R T 
Après une délibération de 81 minutes, 
)ur est tentrée en séance. 
M. Luuwers, président du jury, se lève et 
une VOJ ferme répond, au nom de ses col-
gués, cm aux six questions posûos et à 

prison d'Avesnes. 

Vu assassinat à Hautmont 
La nuit dofnirre un horrible assassinat 

a été commin à Hautmont. 
Mme Viart, ûgée de tjy ans, femme d'un 

garde de nuit a été ifouTée la gorge cou
pée dans un fossé voisin de son domicile. 
Le parquet est descendu sur les lieux. 

». 1« tire 

reniement de lleckj 

•«elle époque, le temps 

n e i g e , le t emps 

datée du 15 mal, qi 
aurait ; que toute la 
tarait complètement 

,co*. r a r aune, la navigation en eus 
e i ce s s ivement dangereuse . 

Inard, nous fait savoir en outre : qu'il 
à l ieckjawicl î le 4 mai courant et qu'a 

' temps était trf>* m a u v a i s , I l y T a i -
, il tombait de la grêle et de l a 

. Bénard, qui i 
andi \ «et actoa 

Bi>'naimé, oapttain 
alnnde, est aetrjeilsmeai i 

xnaimé, oapi" 
transport-aviro 

. les ordios de M. 

ce t toeampagne de 
Scuwaa-: (fini j?l 

hear^A d< i'apn .- uuai . 

\iïr 
rboré*une d'fulande i 

, flgiS do sept i .Ttffl tsi.ittl.; il 

, que dirigent ses parents, lorsque 

peu de disante de là, accoi 
• enter.an. t nihabill. 

M Viir pcnilleparvint a 

s mouvement, il perdit l'équilibra 
flt tnmbi dans leba^fn. 

M. Louis Vanponille, capitaine au esbo'age, 
•poreev •• ni l'accident s 

Apr.'x (itcliiu^areclirrcr! 
saisir le jeune imprudent qu u 
A ses parants. 

«U-l*ol-«-lt>r. — Plusiei 
aux disques, lorsqne l'un o"< 
prit quelquas-uns de a 

-* uni» càez iui 
. r J Smeckaert, _ 

rendit an domicile ds iluiibe pour réclamer 

£ • : : 
coup de po ug au front. 

>/• aôneuso pour le petit Smecki 

B Hughi 
enfants j 

disques qu'il 

Le petit Smeckaert, o qui ils appartenaient, se 
" llugbe pou ' 

là Hughn pi 
i gamin 

Pnjcéa-verbi 
brutal/ 

Ho»,-mlaël 
bleaae 

a lu ebargo de 

- Le gL 
Walfyn Isidore. 
porte-umunaia contenaut quinze 

s chez lo t 

jarde-chaasfl, de (iliyveldi: 
éiapéct -*• 
U n v o T i 

franca et dfa 
Cordier, pharmacien. 

( 3 o H f l e k c r < | D e - B m n r I i c — I a nonin 
Uinver , ouvrier* A la uiaturn Dickson, a s 
m a i n prias duna l'ongrenage de l a machitio et 
d e u x doigts écrasés . 

— l 'rocis-verbal a été dressé au nommé I 
mal t eur, poov eoupa envers H 

R o i i d a c b o o t c . f La geudarmnrio a dressé 

l l l M U M . M i S t R a i i H 

C a l a i » . — .Xrrti'ai'ùns.— La police ; 
i c o m m e Alexandre Laviévillu, £< ans , 
élorins, pour vol d'une voiture * bra» i 
vall confiée Mme Uobacke. niarclmndc ui 

de Lee iepe . 
Dédiue. T>0 
a-l ' ipi i .hv. l l . aDunlvorqm 

- l'ierru Dédiue. r>0 a 

— Jiwtspb Hey. *i s i n , sans profession, m 
"inculpation d'un v 
i e M. Lelou. eaj 
canard •u ;pré jud 

M. Prnvost. 

Samedi dernier étant installé s u r le 
ehé de la place d'Armi s. Mme Lient, marcl 
*" leublos, etc., s ' a p e r u t qu'une femme cherchait 

isimulcr eous s a robe ane paire do ebaussan 
t a son étala;;.•_ Elle appréhenda aussitôt la v 
e qui prise en flagrant délit restitua aussitôt la 
:haiidiee et prit l a luite. 
'er son signalement la police lit d'acliv 

PresHée de quest ions « 
u'ellu était bien la v o l e u r do 

s d une grande quantité 
volées . Etant mère de c . 

le s été laissée en liberté i ruvieoîrc 

S V I V i O H K R 

conduits ait stand par 1> iruiaique 
cet'r occar-ion, une aninut ion inacconiuméé a régné 
dans la ville. La dia'ribuiion d"s prix se fora i 
medi au Café National, s iège do ht Fédérution. 

Clocher Samt-Sépulcre. — L e d o c k e r d u 

oublie pas tlalalolnt de la 

Oaanl à la aomaH de 
: avoir le toi. 
pareille insanité 

"tant ù fa aomaae d* dix irancs <jui m'a été re 
i, il faut avoir le toupet biou placé pouf oser, 

lit*. Le slsur LkmisBB 
, dej-ui.-. iviaclloniefè-

rier îtf.q, le Comité me raiev.nl i'j fsauc*. 
l'oarquoi dwbla me forcer é publie» ces potiles 
•satlOU ds boaliquo f 
L'snbaucb'giid'un porteur de bullsfeus n'a pas 
i lien, et s'il a'étail fuit, que lu *e«r Coruian M 
issure, M n'eût pas été au profil dti réaction* 

aM 

ïTw-» 
•mai 

i u » . i I ) « H « « i 

« u d. U n » . 1W- - OlimMM fc»t, r u M «é. 

HÙ9SH 

pour B , i M " . tu 
e sieur l'ormau ne dit sas la vérité 

Mail inall-nh. 
• ï W o > 

e ma trjluBon, 

-ssomiaés sites * 
Lille pn.ir un* féifl de Ueni:ii-unce, véus le savr/ 
bien, mats vous vois gardez bien de le dire, i •• lé 
rsnl désNller voire venin et lo verser é plein»l-n* 
ans la coups di men.-oaoo 
La bienfaisance «il une balle chose qo'il faadrall 

toujours éloigner de la pnl.iiquo. N'i» 
• é¥1s, sieur Uurmau 

«fis 
i BTII , ,iieui i.onu.ill T 

Ku ce qui coneerae mon influence, je dois Meta 
ei au cio;-en Jean Cormhn qu'elle sesle^rcte 

ssttMfi | u «aM res bureaux de la Prélocluie. 
i "i J-ndn nttf.i &i: SWTftet*4aSM là Fsiiiilli-.poiir 

le prier de moi,irai un pou plua du puJu M- ; IUUQ 
ambition sera saturait*, .-t jr reiterji avec nie. bou-
Ulllea. 

Mail il mè s . r j b:Vi. [lernii de s^ns lcr aux élec 
iSîiïs npub l i ra in i d'HctnJa conduile plus qu'équî-
voque du sieur Curmun J e a n . 

N'est re ras lui ijiii criait il v a quelque tcntpH, 
dtmi un c,ib;iu:t i ' i l i m . ; Viio n-ùupweur » 1 et 
qui, pourra nm'if. •< 1MI::I . nte.' uu ; 
cain, le riluvcu DuUl, cl I i rix^ail deux denH f 

NVst ce nai Ini <I<H r - ù n u » . dans lc* e*tinii-
nets. k s n»ms dea débit.-tirs, anciens cl nouveaux, 
d e s o n m a l i r e M. Paul » 

N'.r.l-M p I lé U 
faillira t il que je I-

Kous wrroi 
. est pas lui q 
ont soigner le 

Kn attendant, j 

d se sa j t f 

répablirians ri 
deux vaelif s de son maître* 

ur Joen C 

Monsieur le t i éd i^le i l 
L'Echo dm Ko»'1 du 21 cournnt reproduit 

""""" m*** la bléra, p t ' -

i 1e la I i ra i ie i i? 

umez, presaule sans vis, rueoe 
Iladelolne Wauvrmu, U as». 

w, 0. - Françoise Camberlvo, 
EJlaamnb, 5I - Léocadic ht 

tte*Ç' - T b t f t » " b i ? , l s a î 5 t dSxUemi» 

* lErWATViluSAaS 
L$ Ê4pmtW I* motnt ceéfsui 

pftrx: t n. 6 0 ta BOITE (FRANCO PAR rosti] 

C O ^ V O t A T l O X » 

é^ffSMFm^è a t r l s a l» ! *• S i ? raeUioa 4 
U Paix, boulevard de Bellorf. 

Ordra dn jour 
1* Bentréa des cotiBalious , 'l NumiujMmi d'aai 

• K T I T » OOn*MM9 O W r V W l 

Latrancr. — 'J rois sus. 
S. T. Tarte. - t* t * CO.I*VM aJiaiaiilratif d« 

' doit CUc sppiouié par W Conseil 
V Oui, sprùa lanaroasitiM au 

UFAOrsa . 

- AIltiiDesloe-Marsi'. fysning. Tre-
. ienerJi. W 

Kadiaybem et I-oo.-. 

CHAMP^E FOIRE 
r»pfc«n - IKtKli.» . K U«ki . -
. 1,2. - lildc.a . S i . - Tmop, en-

rit,. Glulkjnf. Kar1(or,U^, 
^ w Mi« llood vx lAirij. MM. 

0ônu<'ttï""(-'l • .Uunia el Bo-
Wri,»«fj»ti:B»l»<i.o. c-M.'-i.rn *ij-iillbra. 

nSi*ffl-'*'"J: '; * " r"'.r',"ff rtl $M u, hne des ehosts! 
lalile Fraut/, asrobato" . Jame* Guioi, le populaire "T 

N*ombraux inwrméies et se/nea comiqaea. — fini une répulwl 
Matinéesonfintine*. \<-. diiii:incbe4. JAudiaai.;- •<* attaqua *̂i U-diturteiri tr-'oenx qui *Vifor«-«l 
de fÈtes. - Prix de. pi: cos. U.^, «jt Lut. ,•: • i.n !• i.Tior -.« ecl i ' M n aucnn o^UsHa 

3 fr ; 1rs g..wrie, 1 •'. i ' >• i-l«"e : ne aaunijl arrél.r h vogue grandi»* n> -m H*<^ 
Tique et de 1 eaerc que révéuéraieui qui <léeciwefM 
res impu^aanu riv.ui par sa «««mis rf riu-ltâ 
et sert msrveiafci'x résullale. Pa, h fora* d«w r l . J 
sm> il simMPfa -le plus m rb.a a-. |.nHi<-.i.sr« 
«pa'.l répond à un besoin urteat «V I. rM 4* u I'H. 
épo-ja^. Ur* a»i I / J o 1 * j i , , i , . , ^ N i J „ , t . , ) . . ,.,,,:pi. 

j r* • • m .u •>•>», I.Sj^lp'Ml inÉaéaa V'wt mle—l » n . 
((•oustilmul, '-ert le Itob l,--|.iiilx »•••-

;;,;,::; -^r^^xmz 
p o r - > nr. inn-ms «n le lavant de h r s les gereret 

. mipai s scp.1.1 ou .,rf:;.ii.'i. „.fiir.v:. rr.lo i lUds i «e 
tarrit'ks maladies î 

] Pour M'CII r^va i -HTMl —fui ,h \>r.-\.f» . « b m i i -

O U I » t a * H A B » T font dùisaralttc U • - ; ±>" **• -• * « • * n Satc 
' — ' " * • " * 4 ,rw Si, l-eriiaux. riiarrn.ei . tt, r t e SainU-t;*t io-

- T * . 1*1, a v o t d e a i . i , adresse é i<«a ceux m t la 
mir.de6l On* «-Garra recevoir f .anc» • flacons 
mr l'ï fTane»el«i?'*<:onsfoelre-il trartcj, mandai . 
Dépôt i Lille : l ' I u r m ^ M » drtcwur QaiL rua 

S>quermois«. 00 ; Panyau -, Un.'* •* <> ; Coassas , 
Pharmacie Centrale .(Jobert ei i> - • ^ e r o n i m i x , 

Poébls . — A 'i'!>tircoitig : MM Brui*.^U» Van-
. jfTilio. — K Vulenc:eou« : M. SaUn-Boui fc . — 
A Frr-.incj ; M. Bersie; , pbarraawen. — A slatt* 
beage : M. Huart, phaini ci.ii - A I^lamae>«Dr-
Mer : SI, DutertE-n, pifiminc; u A TîiindaanoUe. 
De Bil. 10, n e ; 0 U Cour. - A J j UaMèS : l l^ 
Caillez, pharmacien. - Toutes pbarnuixlss. 

Les P I L U L E S STANDAERT 
remède infaillible contre la MMTffailM, 
U WMtlaW, le " ' 
MUVAIta M i l 

mm u m, *• 

MAHIE 

Ph" A. HOUSSE AU, S 4 

71,rtue*afJo.«f«, t l t tE 

projet délais 

goarelles à la $ain 
On ^'entretenait l'autre jour, au pàVle, d< 

li mort subite de X . . . , Tlmlssler connu : 
— Ce pauvre homme I dit quelqu'un I 

parait qu'en sortant du théâtre la froid l'i 

A propos des robes longues, qui sont a U 

trains, qui soulève des flots ds poussière... et 

de maniérée être entendu : 
— Quand on balaie s 

devrait au moins avoir i 
cuaat. 

Navrante itlloxiuu 

— Je me doroande, quand la fin du monda 
sera venue, ce qu'on fera de toute la charcu 
terie qui restera dans les boutiques. 

SRDLaV-lIAISOH. 

bière, présenté 
r • Union dos Syndicale <ic la fsresserie ftan-

•'•• licis faire n "laïquri r;ut lu etul Sïiidicst du 
Nord roprési nié daa* l'Uniea est celui des grccdM 
villaa, lundis i|uo le plus yrnnd no*br>' des bras-
r.«ies du Nord EU trouve dous les campagnes et 
dans les cili." oiivriùrea. 

::-'.ts somiii':s ion- a bit d'accord, 
sis noas dtlférons abseluiaent sar • t a * u. . , 

tiuposés par rt'niim, tandis qa'aajour ilui la 
iéra de l'ouvrier du Nord e.it grevée d'an peu plan 

de I fr., alors qui les bières dé luxe ecqetttest sm 
impôt triple , il serait donc in jatte et antidémocra
tique d'appliquer la même taxe aux Hères de l'on-
vrler vendues di*-rmt:„•*•$ le demi-litre et aux 
bières de luxe vendues de 15 à 50 centimes .'• 

onsiruit par M. Lemaire 

teraent refaite ; il mesure de la tOt« ii la queua 
Sri centimétros, et une hauteur de *D cntinié-
tres.-Son poid3 est de neuf kilos. 

r R I B U N A t T 3 S 
Tribunal correctionnel de Béthunc 

Constant Dupont, 
l'i ans. C—-'-

> Merville, âgé de 
ja Oorgue, 
été eurpri 

tisserand, é La Oorgue, ayant 

flagrant 

TRIBUNE PUBLIQUE 

dans DOS colannes, la polémique i 
gagée entre ees deux personnages : 

Hem. 34 mai HU. 

r d Hem de M. Des près, brasseï 

u-t-il envuyé un las dabawdltes 
quelles JI '~ 

, i i ( ., ,. 
S Qlgé 

pondre *uccimarnent. 
an n'ignora pas — et ses com 

ses non plus, puisque comparses il y a — qn 
été confectionné une dizaine de listes de candi 
et que je n'ai participé i la confection d'au 
d'elles ; peut-il en dira salant? 

J'étais porté sur quelques lieteg et je n'étais pas 
sur la hue municipale 
Cormnn trompe lo public 

l dont 1rs aalair 
nimuw de U degrés deneiniétriqut 
boisson hygiénique — ' 
sent peu élevés. 

- ' ' t e r toute interprétation erronée, la lira' 
les mesures les plus rlgourcssi 

Veuillex remarquer que la ts: 
degré proposée par l'Jfc^o Jic i" 
pss la bière du Nord donr U d 
ment de liléO, ce qui la taxerai1 

1rs, c'est é peu de chose près 
jourdliui, mais elle aurait siai 
' i ebar^ea «ont égalca pour tu 

Vciille; ayrt-or. MoBfcionr la 

f^f t t 

Rédacteur en cbef. 

giogtwui du fpictoclit tt Çouciiti 

Tournas!. — Grand concert donné par l'Asso-
dation philanthropique des Artistes magiciens, 
xousla direction de M. Maurice Leenésn. 4 lo*. 

Oaron. )<asse chantante cl M. Arttinr Wiîfor 

'̂ o Symphonie ea sol mineur, Allegro, Andsnts, 
Menuet. Fins), Maxsrt. — Tranarmaracb, com-
noïèe pour la centenaire de Is mort de Mozart, 
sous la direction de l'auteur, Wilford.-Ouvertnn 
de ls Fiât* enchantée, Hozatt. 

Deuxième pnrlie 
Le iloi des Mondes, eborur, l. nionOrphéouiqne. 

Dard Janm. — Brillante polonaise, sa mi bémol, 
', par Mlle Paioistre, Chopi 

DÊPUMTV HKMPAMILE 
le Grand Bêgt*érgt$ut eu Sang 

RpB LECHAUX 
C n w o a «t de S«la»p»ralll« rouffê 

FORTIFIE, pfiirHJTRIEiiSAM 
-•lmil.W»,lirmi.l iW«»-

w t M j u U B U l U t i n II UK 
kM LCCHAUXaMmielM-Mi«ia» 
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«n{ilairs,c'wrtleCoalUra«p«airiéLgBi;ijr 
Ses qualités assainissatiHi et toniques, !• 
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la Toiletta. 
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PAIE, die maintenant 
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L'OR ET LE SANG 
MthUalIKRfi PARTIE 

L ' A M O U R Q U I N A I T 

Et 11 y R encore une dernier* raison : si 
3 trahir, vous pourrie. 

grand couteau'droit oVtts ta 
poitrine, un de ees couteau x qui portent, écrit 
Bur U manche, <-e simple mot : 

'• La Maffia ». 
beppo était brave. Jusqu'ici il avait courte 

la tête ; devant cette menace, 11 se redressa 
pour répondre fièrement : 

— J ' m «i un aussi, mol, de cw poignards ! 
— OU I ce n'est pas moi qui voos frappe

rais. Js ne sali guère tenir que mes plp-

— Qui donc, alora? 
— Orlando Darona. 
— Il «et icil 
— tint. Je l'ai smené avec Oiovanlna Stre-

por.llo. 
B«*>''0 fronça le sourcil et d'une voix mé-

eh nt» 
— Ah I Us sont ici. Est-ce qn'ils vont se 

Ils ne parlèrent plus. Oiorgio Montagne 
si illoltaitons romance d'amour, Bsppo rumi
nait ses révélations, 

C'était fort logique, tout celai Kvldem-: 

ment les chefs delaldaffla ne voyaient rouit-
par le marquis, et une fureur t,nn.. bornes 
devait les animer contre celui qui ee servait 
d'eux pour s'enrichir et les abandonner en
suite tranquillement, comme on lait de pe-
titeBu,euB incapables de devenir jamais un 
danger. 

Or, l'association était puissant* déjà, déci
dé* i tout : il y allait pour elle de »on pres
tige. 8e laisser berner par un gentilhomme 
écumertr de pnys neufs, c'était avouer sa fai
blesse contM certaines attaques. Sans comp
ter qu'avse l'argent de James (lordon, on eut 
pu *rg miser plus sérieusement l'affaire, se
courir les membres indigents. 

Certes, on devait tenir & se venger du mar
quis t 

Beppo Candie étai t aussi englobé dana cette 
bain.. Lut fut l'homme du peuple qui livre 
les secrets et accepte pour prix de se* services 

Pendant que les autres peinaient sur le 
port ou sur les routes, rongés par la misère 
et vaincus par la fièvre, lui savourait un re
pos doré, dû é sa honteuse conduite. 

Il comprenait tris bien tout sels, Beppo 
Mèuïeil ,e ivprésentait la réunion ou on dé-
lf>ia le peintre < 'torglo, dont eltacun, espen-
dsut, cimnaleea't I* caractère insouciant et 
botaémen. Sans doute on loi adjoignit Or-

était riche, surtout pour cette assemblée de 
misérables terrassiers; seul, il possédait 
assez de ressources pour accomplir cette 
mission. Il serait l'intelligence qui découvre 
et l'or qui soudoie. 

Orlando serait le bras qui frappe sans une 
hésitation. 

De sa quiétude profonde, l'ancien porte
faix tombait dans uno terreur bien explica
ble. \utour de lui Orlando si i.lovanina, 
qui aimait celui-ci, et Giorgio, et peut-être 
aussi ce Montclar plus dangereux que les 
autres. Autant de menaces. Et pour lui le 
marquis... et encore I 

A mesure qu'il marchait, i l baissait da
vantage la tfltir. 

Joyeusement 'ïiorgio lui dit, car ils appro
chaient des grilleaj 

- Bsh I Prenez le temps comme il vient I 
Nous allons dîner en parlant du pays, et 
nous n'agiterons pins cette question de la 
fortune dérobée. .T'eapérais qu* vous seriez 
assez des noire* pour nous livrer tou 
suite ce msrqu s maudit. Cela «41 abrégé 
l'aventure et vous aariex pu jouir en paix de 
vulM or. Je me suis trompé, il parait. Il vous 
fait donc bien peur, ee La Kuslerie? Knfin, 
comme vous voudres. Demain, je prierai 
Orlando de vous travailler le* côtes avec son 
coutelas. Ce soir je ne veux voir en voua 
qu'un compatriote «t je voua soigner.4 de 
mon misai. 

Bsppo sut un bourire lngnbre, 
11 ae doutait p u « M minute ans le peintre 

ne déchaînât contre rut laffliié 4* la Ùafda ; 
fitorgu avait l'ams d un itaaïan et, amis ses 
rtPhorefintSBqiies.il cachait le* peatAes de 
tous les ltallpns, pour oui la v*Bg*anee est 

I ua devoir at qui poursuivent «vent font leur 

Et des deux côtés Beppo voyait son catt 
.jamais troublé, sa vie si doues jusqu'il 

»», »e demandant quelle 
serait plue redoutable, Celle du mar-

îis ou celle delà Maffia. 
Certes, il y avait un moyen : fuir, aller 

dans un autre pays lointain. 
Mais le marquis ne donnerait plus dar-

gent, et puis quitter Paris, et à ce montent I 
Les guichets et les Jardin» étaient encom

bré» de p romane» rs. 
Les deux «onip*arnooF dînèrent devant le 

restaurant Un -3S, sur uno petite table, ayant 
devant eux an merveilleux panorama, à côté 
d'eux une foule d'heureux 

t»auh les taillis, le ÎODM dea galerie., au.. 
murailles, eu t dûmes, le long de la tour, aux 
pavillons des nattons étrangères, partout des 
lumière*! brillaient, t t au firmament, a os 
ciel de ParU si boutnx d'ordinaire, si ssle, 
des é Utile* Rallumaient Cuuuu pour faire a 
cette fols splendMs un dais digne d'elle 

Hélas I Beppo s* rappelait les reps» 
faisait ici même, emporté dans la joie de 
tons, dans ls tourbillon du plaisir; ce soir 
c'était le même entrain, le même courant, et 
il ae sentait seul, A l'écart du mouvement qui 
l'entraînait naguère, 

lie que! et mon argent. Les i 
i dent d'antre-* pe rv— 

besognes regar-

Le peintre eut un ge-ts de profonde Indlf-

»j't. Et ce fut tout 
Après te repas, le jeune in 

_ m couipagnon vers les galeries extérieure 
presqus désertes, et lui dit 

bonheur) 
LA-d>sni» ils s» séparèrent. \A pséatre 

•Vsfiava pas s'en aatoir plus long' S* nsuare 
droit* et Bifinée M refusait à jouer la comé-

da 1 amitié : Il «ut pu tirer de Bsppo qn*4-
• rMB*igswmsaitB persoamlB, il • eut hi

deux barils do 
qnia 1 

U l'ignon 

que* rMseagsWmMtB 
mais rien 

quitter, Beppo. Au para- cvrt«**ol 
sèment, digne de .» «-
est très 11» minutes après le p e i n t r e ; ™ ^ Ô " ^ ^ * 

pour vous de la vio. Oui on [ promenait 

mais rien appris sur le niarquip. Or, le mar-
_._ «ma**n l7 t s t t p o w ^ e u r de ls torlw»,-

parler sérieusement, oigne de la colère de a*B anciens ••si*. 

livrés par n 

cbiffrs ds cette fortune votée 
rompte et que nous voulons posséder T 

Beppo hésita. Sans Jouta une vision pas.» 
devant tes yeux, celle d u o gr-od diaLU de 
gtnt Ihomme méchant jusqu'à la folie, hai-

_ de I énoraM rtonu-
,<, trouvent les ment qui abritait 1 MpoeiUuo du Msiataïu»-
fteres au mar- L n w * venait d » fontaines bi/gum* 

taatU* qu autour du i.har colc>asslsT- u y w 
1 et des bassin» «ul h prolonges.**!. Imtmd* 

, no-j, i . r e le in tp ro iMH sv i iW«i t , ! « • » * * « • ooias *»« 
1 parque <lsms»ttttpr»sqsMi féafte . 

La besn t>«rgss sfmbl» intatroger M 
"--Bit», borsV 

•ltéss sablsss d* gros a»ble bumiis, bvdatod 
à srbuiW st ds fliuri, il partourutles aisaV 

rsetloo'* et, pria d'une cortv* s 
— fM elle w venait p**l ' " -

fnn, tnrn, de e*«r- t>mme! t 
ml-étrs fait manqner i 

Tristement 1. mangeait, le nez vers se 
siette, pendant qu* Giorgi* n* perdait pas 

" " bouché* du repas exquis, pas un coup 

comme il l'est, lui 
L« terrassier savait tout 

déclaration. 
Il tint bon cependant et 

indiaontabés: 
— Vous ét«s ai mai-I*' d* 

peut 
I * n e _ . -
fSS, Nsu-C* qlf 1 

[ qnssqne cbo*e an dab 
la patuie de oelte l r » |* n , f t ' ' •* coqusaU) ' 
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•eUtMai-

vovtàt 
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